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« Faites cela et vous vivrez ! » 

 
 

Très chers frères et sœurs,  

 L’apôtre Saint Jacques écrit dans sa lettre : « Bien-aimés, les dons les meilleurs, les présents 

merveilleux, viennent d’en haut, ils descendent tous d’auprès du Père de toutes les lumières… il a 

voulu nous donner la vie par sa parole de vérité… ». 

Nous savons bien que le plus grand don venu d’en haut, c’est Jésus, notre Sauveur. Il est 

entré dans l’histoire de l’humanité, il a vécu parmi nous, il a passé en faisant le bien, il a donné sa 

vie en mourant au gibet de la croix, et Dieu l’a ressuscité au troisième jour. Bien d’autres présents 

merveilleux nous viennent d’en haut. L’amour de Dieu notre Père qui nous régénère à chaque jour ; 

les dons de l’Esprit Saint qui nous soutiennent dans notre pèlerinage quotidien ; les sacrements de 

l’Église par lesquels nous entrons dans une communion encore plus profonde avec notre Dieu.  

Parmi les sept sacrements, il y a le sacrement de l’ordre. C’est ce que nous célébrons ce soir. 

Notre frère et ami Jean-François recevra l’ordination au diaconat, et sera fait, par la grâce de Dieu, 

ministre ordonné de l’Église et serviteur de l’Évangile, de l’Église et du Peuple de Dieu. 

Être diacre, vivre le ministère du diaconat, c’est suivre Jésus en cherchant à servir et non pas 

à être servi. Être diacre, c’est se laisser habiter par les sentiments même du Christ. C’est chercher 

à faire comme lui, rassembler le Peuple de Dieu dans la communion avec le Père et l’Esprit Saint. 

C’est partir à la recherche de la brebis perdue ou souffrante pour la ramener au bercail, à la vie en 
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abondance. Le pape François disait, lors d’une célébration d’ordination, « Appliquez-vous à unir 

les fidèles dans une unique famille pour les conduire à Dieu le Père, par Jésus Christ et dans 

l’Esprit Saint ». 

En préparant cette célébration avec Jean-François et en réfléchissant ensemble aux textes 

bibliques que nous venons d’entendre, Jean-François me disait : « ce que je souhaite faire, c’est 

conduire les gens à aimer la Parole de Dieu, à les diriger vers le Christ, comme Marie l’a fait à 

Cana ». Pourquoi un jeune homme voudrait-il donner sa vie pour faire cela ? Parce qu’il est con-

vaincu que c’est le Christ qui donne la vie, que c’est lui le meilleur vin, la plus grande joie. Le pape 

François l’affirme dès les premières lignes de sa récente exhortation apostolique : « La joie de 

l’Évangile remplit le cœur et toute la vie de ceux qui rencontrent Jésus »1. Cher Jean-François, 

voilà ce qui occupera le reste de tes jours. Tu seras l’homme de la Rencontre, pour « amener ou 

ramener au Christ. Tout est là… et tout le reste est en vue de ça ! »2 

Par ton témoignage de vie, les gens que tu rencontreras découvriront la joie qui t’habite, 

l’amour qui te fait vivre, la foi qui nourrit et guide tes choix. Que ta prédication proclame toujours 

la Bonne Nouvelle qu’est l’Évangile. Je sais que c’est au cœur de la Parole de Dieu que tu as 

découvert la source de ta joie et de ton bonheur. Partage toute cette richesse et rayonne de l’œuvre 

de Dieu dans ta vie. Le pape Paul VI, dans son exhortation apostolique sur L’évangélisation dans 

le monde moderne écrivait : « Lhomme contemporain écoute plus volontiers les témoins que les 

maîtres ou s’il écoute les maîtres, c’est parce qu’ils sont des témoins »3. Pour être un bon témoin 

de Jésus Christ, il faut d’abord être un bon disciple. Il faut apprendre à le suivre, à se laisser habiter 

par son enseignement, par sa vie et s’appliquer à voir le monde comme lui le voit, à l’aimer comme 

lui l’aime, à le servir comme lui l’a servi pendant sa vie sur terre. 

Du livre du Deutéronome, de la lettre de saint Jacques et de l’Évangile selon saint Jean que 

nous avons entendus ce soir, trois phrases ont attiré ton attention de façon spéciale. Tu seras appelé 

à inviter les frères et sœurs avec lesquels tu feras route à accueillir ces paroles et à les vivre, mais 

ce soir, elles sont d’abord pour toi, pour que tu les accueilles et ne les oublies jamais : Du live du 

Deutéronome : « Maintenant, Israël, écoute les commandements et les décrets que je vous enseigne 

pour que vous les mettiez en pratique. Ainsi vous vivrez… Vous les garderez, vous les mettrez en 

pratique ; ils seront votre sagesse et votre intelligence aux yeux de tous les peuples ». De la lettre 

de saint Jacques : « Accueillez donc humblement la Parole de Dieu semée en vous ; elle est capable 

de vous sauver. Mettez la Parole en application, ne vous contentez pas de l’écouter ; ce serait vous 

faire illusion ». Et de l’Évangile selon saint Jean, ces mots de la Vierge Marie aux serviteurs de la 

noce alors qu’ils venaient de manquer de vin : « Faites tout ce qu’il vous dira ». 

C’est en vivant ta vie de baptisé au milieu du Peuple de Dieu que tu pourras aider tes frères 

et sœurs à goûter à l’abondance de l’amour de Dieu, et les accompagner pour qu’ils vivent la Ren-

contre qui change toute la vie. Certains pourraient penser que pour devenir un diacre, un prêtre ou 

encore un évêque, ça prend des gens très doués, des « superman » de la pastorale, des experts en 

                                                        
1 Evangelii gaudium, No 1. 
2 Père Henri Roy, fondateur de l’Institut Séculier Pie X. 
3 Evangelii nuntiandi, No. 41. 



 3 

théologie et en sciences humaines. S’il est vrai qu’une formation solide en philosophie et en théo-

logie s’avèrent indispensables, qu’une expérience pastorale sur le terrain est un incontournable, 

c’est notre enracinement dans la foi et dans notre relation personnelle avec le Seigneur qui contri-

bueront à ce que l’on soit un bon pasteur. 

Dans son message pour la Journée mondiale de prière pour les vocations, le pape François 

rappelait cette année que : « À la racine de chaque vocation chrétienne, il y a ce mouvement fon-

damental de l’expérience de foi : croire veut dire se laisser soi-même, sortir du confort et de la 

rigidité du moi pour contrer notre vie en Jésus Christ ; abandonner comme Abraham sa propre 

terre en se mettant en chemin avec confiance, sachant que Dieu indiquera la route vers la nouvelle 

terre. Cette ‘sortie’ n’est pas à entendre comme un mépris de sa propre vie, de sa propre sensibilité, 

de sa propre humanité ; au contraire, celui qui se met en chemin à la suite du Christ trouve la vie 

en abondance, en se mettant lui-même tout entier à la disposition de Dieu et de son Royaume ».4 

Rassemblés ce soir pour t’accompagner et vivre avec toi cette étape importante dans ta vie, 

nous sommes témoins du don que Dieu te fait et qu’il fait à l’Église en t’appelant au ministère 

ordonné en tant que diacre. Nous rendons grâce à Dieu pour ton « oui » généreux et nous lui de-

mandons de te combler de cette confiance et de cet abandon, comme Abraham ; de t’affermir dans 

la foi et dans la suite du Christ, comme Marie ; de te donner l’audace d’être un témoin lumineux là 

où le Seigneur te demandera d’être un serviteur, comme tant d’autres diacres qui ont servi l’Église 

et le Peuple de Dieu depuis 2000 ans. Dorénavant, tu partageras la mission de l’Église d’une nou-

velle façon, étant configuré au Christ serviteur, et bientôt, si Dieu le veut, en tant que prêtre au 

Christ pasteur. 

Dans quelques minutes, après avoir invoqué l’Esprit Saint, je vais t’inviter à t’engager devant 

cette communauté qui sera témoin de ton oui, de ta décision de répondre à l’appel que tu as reçu. 

Après avoir entendu tes réponses, je vais conclure en disant : « Que Dieu achève lui-même en toi 

ce qu’il a commencé ». C’est la prière qui nous habite tous et toutes. Que le Seigneur continue de 

façonner ton cœur pour que tu sois un bon diacre. Non, ce n’est pas assez, pour que tu sois un 

excellent diacre. Non, ce n’est pas encore assez, pour que tu sois un saint diacre, parce que moins 

que cela, ça ne vaut pas la peine !  

                                                        
4 Message pour la 52e Journée mondiale de prière pour les vocations, 26 avril 2015. 


